
 

 
 
 
Chères familles, chers amis,  
 
Voilà déjà plus d’un mois que nous sommes dans l’Association Saint Jean Espérance au cœur 
du petit village du Mesnil-en-Vallée, en Maine et Loire. Bien loin de notre sud-ouest et au 
combien dépaysant. L’association a été créée en 1987 par le Père Jean-Philippe, frère de la 
communauté Saint-Jean. C’est à Pellevoisin qu’il ouvre une maison d’accueil pour 
toxicomanes. Dans ce village berrichon, il y découvre un sanctuaire marial consacré à « Marie, 
mère toute miséricordieuse ». C’est ainsi que la Sainte Vierge, la mère de Jésus, déclare « Je 
choisis les petits et les faibles pour publier ma gloire ».	Frappé de la lumière que ce message 
de Marie donnait à son action, le père Jean-Philippe n’hésite pas à confier à Marie la maison 
qu’il vient d’ouvrir, pour qu’elle puisse y accueillir ses pauvres. C’est ainsi que tous ceux qui 
le désirent peuvent désormais entamer une démarche spirituelle de découverte ou de re-
découverte de la foi. C’est en 1989 que la maison d’accueil la Bretèche, ou nous sommes, ouvre.   
 

 
 
Le 6 janvier à notre arrivée, un très bel accueil des 6 jeunes, des frères et des employés nous 
attend. Ce qui nous frappe en premier ce sont les jeunes. Ils sont comme nous. On s’attendait à 
voir des jeunes complètement marqué par la drogue et distant par rapport à nous. Mais non, ça 
pourrait être un de nos amis. Rien ne transparait de l’extérieur à part certains qui ont le visage 
et les dents un peu abimés par la drogue.  
Très vite ils nous font confiance et se livrent, à travers des partages, sur leur vie chaotique, leurs 
blessures, leurs combats. Nous sommes bouleversés par leur témoignage tout en essayant de 
prendre du recul. Le lien commun entre toutes leurs blessures est un gros manque d’amour 
durant leur enfance. Familles éclatés, parents non présents, violence au sein des familles… 

«	Ô	Dieu,	envoie-nous	des	fous	»	



Nous n’avons pas eu la même enfance et certains n’en ont pas tellement eu. Pour eux la seule 
issu de secours a été la drogue, l’alcool, et toutes autres formes d’addictions. Certains ont tenté 
de se suicider, d’autres ont fait plusieurs overdoses en voyant la mort de très près. Ils ont tous 
entre 18 et 35 ans. Avec Aymeric nous en avons 27, c’est notre génération, nous sommes 
proches d’eux et ils sont heureux de ce temps que nous leur offrons. Dès le 3eme jour, Matthieu 
(nous inventons leur prénom pour garder leur anonymat) nous partagera qu’il est très heureux 
que nous soyons la ! « De voir un couple qui s’aime ça fait du bien. » La plupart ont une vision 
très fausse de l’Amour. 
 
 
 
Nous nous faisons très vite au rythme de la communauté :  

- 7H : prière dans la chapelle 
- 7H30 : chapelet dehors en marchant dans le village 
- 8H : petit déjeuner 
- 9H : temps d’enseignement pour les jeunes : théologie/philosophie/psychologie. 
- 10H-12H15 : chantier 
- 12H45 : déjeuner 
- 14H15-17H30 : chantier 
- 17H30 : gouter 
- 18H30 : temps libre 
- 19H : chapelet  
- 19H30 : diner 
- 20H30 : soirée jeu/ Partages/ films selon le soir 
- 22H : dodo 

 
C’est un rythme très intense qui occupe l’esprit et le corps H-24 pour éviter que les jeunes ne 
pensent trop et tombent en dépression, ce qui peut être fréquent en période de sevrage. 
Nous sommes à fond au début et voulons avoir le même rythme que les autres mais nous 
réalisons très vite que si nous ne prenons pas des moments de pause et des bonnes nuits nous 
ne tiendrons pas. Et surtout nous serons moins disponibles pour les jeunes. 
 
Pendant les chantiers Jeanne est principalement en cuisine avec 3 des jeunes. Nous devons nous 
organiser pour préparer les repas du matin et du soir. Il y a entre 12 et 20 personnes par repas 
ce qui demande une sacrée logistique sachant que la nourriture provient des invendus du super 
U et de la banque alimentaire. Il faut être innovant et créatif.  
   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Pendant ce temps Aymeric est à la ferme avec 3 autres jeunes. Nous arrivons pile au début de 
l’agnelage. Il y a une 40aine de brebis qu’il faut aider à mettre bas. Aymeric a dû mettre la main 
à la patte plus d’une fois. Au début il faut venir toutes les 2H donner le biberon aux agneaux 
qui ne tète pas leur maman. Et bien sûr il faut sortir et rentrer les brebis tous les jours et leur 
donner du foin deux fois par jour. Il y a aussi les poules et les oies. Tous les jours nous avons 
de bons œufs frais.  
Comme vous pouvez le voir sur les photos on s’entraine à fond pour donner un biberon !!! 
 

    
 

                                               
 
 
Après fermier, c’est en tant que ramoneur de cheminée (malheureusement pas de photos pour 
immortaliser un Rico sur le toit) et planteur de piquet, pour une clôture, qu’il se convertit. 
 
                
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



La plupart des dimanches nous partons dans les villages/ 
villes alentours pour vendre du bon jus de pommes à la 
sortie des messes. La fabrication de ce jus de pommes 
100% naturel est fabriqué par les jeunes, par les frères et 
par les bénévoles de l’association. Cela représente un 
revenu important qui est nécessaire au bon 
fonctionnement de l’association.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
Après avoir raconté que nous avions retapé notre appartement durant nos fiançailles, nous voilà 
missionnés pour repeindre une des chambres des jeunes. Nous choisissons un blanc sable : 
lumineux tout en restant chaleureux ! Ils en ont bien besoin en cette période de grisailles… 
Tous ces chantiers que nous faisons en couple sont l’occasion de nombreuses discussions sur 
les jeunes, sur ce que ça fait ressortir chez chacun de nous. Nous parlons beaucoup d’éducation 
en particulier d’éducation à l’amour. « Au soir de notre vie nous serons jugés sur l’amour. » St 
Jean de la Croix. 
 

    
 
 
 
 
 



 
 
Le lundi soir c’est sport !!! Un moment que les jeunes attendent avec impatience ! Ils ont tous 
besoin de se défouler et le sport les aides beaucoup à évacuer tout ce qu’ils gardent en eux. 
C’est un moment que nous aimons beaucoup partagé avec eux car tous le monde est détendu et 
prêt à donner le meilleur de lui-même pour gagner. Un point que nous avons tous en commun 
c’est que nous sommes compétitifs et mauvais perdant. Basket, badminton, tennis de table, 
fractionné, escalade à la cordes etc il y en a pour tous les gouts.  
Le basket devient de plus en plus compliqué pour Jeanne avec son ventre, qui se rapatrie sur le 
coté pour faire des étirements. 
 
 

         
 
 
 
 
Le week-end nous en profitons aussi pour couper avec le rythme de la semaine, se retrouver et 
pour visiter les coins alentours… Nous avons pu visiter le beau château d’Angers, Nantes, Saint 
Florent le Vieil avec sa magnifique Eglise abbatiale. On y trouve le tombeau de Charles de 
Bonchamps, un général royaliste de la guerre de Vendée. Il est connu pour avoir gracié près de 
5 000 soldats républicains à la suite de la bataille de Cholet du 17 octobre 1793. Combat au 
cours duquel il est mortellement blessé.  
Nous avons pu faire l’ouverture du restaurant d’un de nos amis dans un très jolie domaine : le 
petit Serrant. 
Il y a de nombreuses églises et chappelles dans cette région ce qui nous permet d’en apprendre 
un peu plus sur l’histoire et de confier notre mission et notre couple sous le regard de Dieu et 
de la Vierge Marie. 
 



    
 

   
 
 
                    
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Nous prions bien pour chacun de vous, famille et amis ! Nous sommes heureux de prendre ce 
temps pour les autres mais surtout pour nous. Temps précieux dans cette première année de 
mariage pour ancrer notre foyer sur le roc de l’amour vrai, l’amour qui vient de Dieu.  
 
Il nous reste encore 3 semaines dans l’association puis nous partirons sur les chemins de Saint 
Jacques à partir du Puy-en-Velay. Aventure à suivre dans notre prochaine newsletter. 
 
 
 
Nous vous embrassons bien fort. 
 
Aymeric & Jeanne.   
                                                                                                                                                                                               

                                           
 
 
 
 
 
 
Rappel pour faire un don : Comme vous le savez vous avons créé une cagnotte pour 
l’association saint jean espérance. Ils en ont bien besoin pour continuer à accueillir des jeunes 
sachant qu’ils ne vivent que de dons. Merci déjà a tous ceux qui ont participé. Il est encore 
temps de faire un don pour soutenir l’Association Saint Jean Espérance. 
 

è Pour faire un don, RDV sur la page helloasso de Mariés sans frontières. D’avance Merci 
beaucoup pour votre aide. Pour rappel, tout don est défiscalisable à 
hauteur de 66%. 

 


